
H^ iAfflEE 

LA JOURNÉE 
Noa» doanons anjoari'bul 

1» frasd format A toas nos 
. lectofuv. A cause des élections 
manteipkles. (Par suite de 
cette circonstance, nous tom- 
mesobiigéaiiesuspendrepour 
un Jour la pablioation des 
feulUetoaa.    _ 

En remerciant nos corres- 
pondants de leurs dépêcbea, 
nous les prions de nous ûxer 
au plus tàt. par lettre, sur le 
caractère des élections qui 
ont en liea dimanche dans 
leur région. 

A ntto — ehcM* itOBBtBM, -> rar 
54 ili a, U B*y • pas on uni ooa—UIT 
uouTwta* 

L*sM btnott«f«a M pritratant d* 
UU» B«ai*r« qo* si l'oppotitioa ob- 
■arr* la AiaaipUDa, la majoriti raatara 
DanaiaaaaBt aatiainiatAHalla. 

Daaa la proTiaca, on signala sans 
Aovta 4aal%aaa «ofcaoa. If tia l'antanM 
antra laa partia d'oppoaition a parmia 
ta nm^oiUr daa aaocAa Traimaat 
kolaMMa. 

Oaaa ta Nord, an pariiomliar, la 
réanltat   final   a'annoaoa   uAa 

#)UDda à Ifarseilla lont pin* dieidta 
qaa jamais à na reprendre leur ear- 
vioa à bord qaa ai Isoia raTandioa- 
Itoaa toat aceayUei. 

X 
Sa tl an 80 aTril, laa Caiiaaa 

iftpaïaaa oat raf a 8 817 875 franoa 
M raaboaraé 5 6dS 8A8 franoa, aoit 
an axoMant da rauaiu da 1 million 
tMMSfraaes. 

X 
UL OUKRRK. — La* Japoaai* ont 

^adi la Talon. lU ont daox dtri- 
■ioaa aar la riTa droiw. 

Da laav rapport da aiaéral Kan- 
rokl, n rtealw qaa la batailla a *té 
Irèa Tiva, qaa laa Japonais oat parda 
VOO tnte on Massé* at qaa laa Roasas 
OBI an plaa d* 800 taéa ea blaaaia, qua 
laa daax «aniranx raaaas Zasaonliscli 
at lUirtialinsU sont au nombre des 
bleaato ; qn'anBn, le* Japonais oat pria 
M aaaona i tir rapide et fait an grand 
iiombra da pxiaoajàiars dont 20 oA- aoaua 
Bar*. 

Lia* K«***a oat abandoaa* Aatonag 
karta aToir Incaadi* la Tilla at sa ra- 
SiUent anr Fen^Hoanc-Tchenc. Lea 

aponaia aoni maluaa da l'aitaaira da 
Valou. 

X 
■TSAMOSR. — V» ni dUrana 

piiamai liia Toyat*. Parteat oa Pao- 
olaMakMialla biarà Notra-Dama da* 
Ti iiwft. i Kalats, o« laa pdobaar* 
|al aat fklt naa ovation. Il asi aqjoar- 
«■bai i MalilU. 

— I/amparanr d'Antrieba <ait an- 
Boncar qu'il renonce, pour caua an- 
bée, à son voyage à Londres* 

— Lie rrand eiat-major allaaaaad a 
Uoidé l'anToi de 8 000 hommea de 
Mnfort pour an finir avao la révalM 
daaHarraros. WÊSM^^^S 

INFORMATIONS 
DU  SOIR 

us tiicnois mnnciPAUS 
a^TtmUur* e{u* 

réétas Sans 1.0* staateon aiuTanu  sont 
leors oottDonea rtpeeuvea : 

MM. Loortie^. Laupi«, Ouillemaot, Bonaeloy. 
SibMir. Cbakeittio. Dubois, Potuer, SUngoL 

Deputes élut 
Vaa députés nlvaata sont réélus dans lears 

»DBiMB«s« riaptMlTss : MM. BliDoa, Bouciol. 
LsdMTsIller, Bepmala. Caza, H. dm*, Jamsl. 
SiUsa. Ldflia*. Denis. Deekar-DsTld. Lspaz, 
tamea. alaiTsa, DoMsr. BogrsrI. psUtJssa. 
Tigouroax. Darsad. DsTinn. Kiots. Coalehe. 
oioTia. Landriqiie. Dron. MoUa. BâUer, Bs^ 
Buda. Cazraox^^azaiet. 

Dsas la Drftme la liste du rréra da M. Lsnbat 
a été DatUM y«r une liste radicaie-socisiiau. 

a^>.n.relaa.ae-Perl (Msarthe-at-Mos*lle1. 
te Uste Utoetala «lue. Oroa suee*a poor i'AetiOA 
Bia^Mil* 

LBa«Tllle. — Bins ; S mlnistérleU, > UM- 
■au. U ballottacaa. 

AUTOUR   DU   tORum 

Bsa* la eoBOiiiBs da CrnMeognes Utp**- 
■unimaal. la période éissiurala a él* eaué- 
■enhaat moaTemeutée. 

Da nooiD* Joaepb Sinerga. so ans. STSit 
pensée des personnes avec nne canne a épee. 
6aiaeaa».U  

La coaTenamenttvait étalili am latte 
politique sur le terrain des élections mu- 
Bicipalas qui n'est pas ua terrais poli- 
tique. 

A.vec oa pea de discipline, nota an- 
rions pu, même sur ee terrain qnl nous 
est défavorable, infliger un revers au 
ministère dès le premier tour. 

La remise é plus tard de la discipline 
résultant de l'entente a remis i hoitaiaa 
la défaite de M. Combes. 

A. Paris, sans le défaut de direction 
qui a jeté les uns contre les autres des 
candidats de la même cause, les posi- 
tions anciennes n'auraient pas été seu- 
lement gardées; nous les aurions conso- 
lidées de la conquête de nouveaux sièges. 

En province, les excellents résultats 
de la dîiicipiine dans beaucoup de villes 
montre ce que nous aurions pu faire 
dans d'autres, en nous pressant en rangs 
serrés autour de la même association ou 
autour de deux associatioiis reliées par 
an* eordiala aaXata. - ■    t 

Donc, é Paris, l'union devant se hire 
enfin sur ceux de nos candidats qui ont 
obtenu leplus de suffrages,nousauronsà 
enregistrer le 8 mai le succès d'un grand 
nombre de nos amis, dont nous aurions 
voulu saluer dès hier la victoire. 

Pas une de nos voix ne devra lenrfaira 
début, et alors on verra de quel cAté est 
la majorité; cette vérité apparaîtra au 
grand jour que le ministère gouverne 
contre Paris. 

Saas doute, la latte do pnmler tour 
aara laissé des traces Rcheuses; sans 
doute, les affiches et discours de la der- 
nière heure sont comme « la chaleur 
communicative des banquets » ; ils 
laissent échapper des mots qu'on re- 
grette ensuite, mais qui n'en oat pas bit 
moins de mal. 

liais — c'est 4 Poubli des grieti quToB 
mesure la générosité des c<BDrs et la 
tone des caractères, — nous ea sommea 
eonvaiocu, nous ea avons du reste reçu 
l'assurance touchante, les candidats du 8 
troareroat leurs plus sûrs appuis chez 
leurs concurrents du 1" contre l'eanami 
oofnmoa, .     .  ,—^-.   .—.^   ..  , 

Nous soivroas tooa ais aaaead toar' 
l'exemple qui nous a été donné par nos 
adversaires au premier; nous ferons 
l'union étroite sur les candidats défen- 
seurs du droit et de la liberté; nous ne 
connaîtrons ni déception, ni décourage- 
ment, ni amertume, ni rancune. 

Pour les caadidats, j'en sais certain; 
leors amis seront-ils plus exigeants 
qu'eux-mêmes, les premiers întéresBéaT 
Hier est passé, et c'était la division ; de- 
main seul doit BOUS occuper, et demain 
sera l'union, car demain sera le résultat 
de la bataille, qui ne peut être la vic- 
toire qu'à la condition d'être l'union. 

A dimanche donc le succès de no* 
amis Menard dans le VU*. Massard at 
Denais dans le XVtl*, d'Ajidigné dans 
le XVI* et de tant d'autres 1 A dimanche 
prochain la victoire de tous les aoivéf 
premiers dimanche daraier. 

En province, le snecés aussi aéra 
obtenu, bien qull oit été insuffisamment 
préparé. 

Partout, on proqne parfont, en eSét, 
où une organisation sérieuse a précédé 
l'élection sous la direction de l'Action 
Ubérale populaire, des succès daUnitilb 
ont été obtenus ou des ballottage* avaa- 
tageux (ont prévoir la Tictoire poor la 
second tour. 

Est-ce t dire qne YAetUm liberate ait 
fait passer tous ses candidats? Je ne vais 
pas jusque-là; mais Qdèle au programme 
qu'elle s'est tracé, elle a lait passer ou 
mis en posture de passer avec se* can- 
didats descandidatscalholiquesdedroita 
etdcs amisde la liberté degauche,an un 

ot des candidats hostiles au ministère, 
m 

qui combat avec la 
la religion et la liberté. 

Les exemples abondent dea servieas 
rendus par les Comités locaux de l'Ac- 
ftOK libérale populaire qui.saa* la direc- 
tion de présidents aussi zélé* qa'éelairés, 
ODtjoiatIa prudence i l'actionTCiterai-je 
Nancy, Bordeaux, Lille, Le Havre, Per- 
pignan, Bai^le-Duc. La Bresse (Vosges), 
Ambert (Puy-de-D6me), Taraseon, Ne- 
vers, sans compter des localités moins 
importantes telles que Bougival, Saint- 
Romain (Seine-Ittférieure)?J9 m'abstiens 
de rappeler les noms des présidents dé- 
voués des Comités locaux, de peur d'en 
oublier; je néglige également de men- 
tionner les nuance* des élus, puisque 
tous sont nos omis. 

Et, notes-le bien, aoos ae tablons jas- 
qu'ici que sur des résulK^ts fournis par 
le ministère, c'est-A-dire que nous ba- 
sons nos calculs de la graad* partie élec- 
torale sur des cartes bisautées. 

M. Combes nous a donné d'abord ses 
succès : il nous a donné l'élection de son 
ami Flaissières i Marseille; il nous a 
donné ses villes les plus asservies; nuiis 
& aous fournir les villes qui oe^t secpué 
le Jtlog, les Nancy et las Caiaiit,'"paf 
exemple, il a mis moins d'smpreasement; 
et toutes ces petites communes qui nous 
arrivant en masse, elles ne aous ar- 
rivent pas via place Bauveau : Merville, 
Rosendaél, Saint-André, ltare.«n-Ba- 
rcBul, Poum.es, Vieux-Condé et tant 
d'autres, nous apprenons leur libéra- 
tion par no* amis, mais null*ment par 
U. Combes. 

Sn résumé:     < 
No* éleetioas d'hier ont été aussi bonnes 

que posaible, eu égard i aotra défaat 
d'organisation. 

Les meilleures ont été ii oA VAction 
libérale les a organisées. 

Notre succès du 1" mai, qui n'est pas 
ce qu'il devrait être, est beaucoup pA^s 
grand que ne le laisseraientsupposa^1lB< 
communieaiioas de la place Bauveau. 

Diaunche prochain il peut être éeU- 
tant, si, oubliant nos griefs anciea* et. 
nos amertumes récentes, nous allons tous 
au scrutin avec la même union et la 
même discipline, résolus i dépoear lea 
mêmes noms dans l'urne, mu* par le bat 
supérieur de la ddlivraace de la patria,. 
«ram tMnamt; «rnC amfêfiû *t a* 
sa gloire. 

J. B. 

DSipOQBAIX-TOtJfiiilini 
1B,    LILLE. TELEPHONE  : «72 

!■■ HP 
ce mouvement,'de l'encourager et de redire 
AT cette ftte: Hbnneur, toujours plus grand 
honneur, i la croii du Christ Jéiast 

OBSÈQUES DE M" GOUX 
Les obtéqam de ligr Pierr«-JL&tola**Paul 

Qoux. êvéque àm V«rt«Jll«8. prélat assistant 
au ti'ûne pooliûcal, comte romain, se feront 
Is jeudi ô mai. à 10 précités, en l'égiiM 
cathédrale Saint-L^uts. 

La eérémouie sera présidée par S. Em. le 
cardinal-archevêque de Paris- Plusieurs 
év&quessoDt anaoncés, DuiirameDi NN. 3S. 
de Beftuvajj, de GUorires, d« lieaux et d'Or- 
léans. 

ITM. LéMpM 6t 0«atr toat nomméfl vi- 
caires capitulsirés. 

AUTOUR DES URNES 

iiiTiimoH II u sumH 
S MAI 

Etablie pour rappeler le pieux souvenir 
de la joie de U chrétienté lorsque fut re- 
trouva et miraculeusement recoaauc. k 
l'époque de Coasuntin, la croix sur la- 
quelle était mort ie Sauveur Jésus, cette 
fête nous parait avoir k ccue heure uac 
particulière aaualiié. 

L'attenut de M. Combes contre le cm- 
dfix qu'il a chassé des prétoires, choisissant 
pour cetaae sacrilège, par un odieux défî, 
U jour même du VcAdredi-Saiot, a soulevé 
l'indignatiofL 

Beaucoup» même de ceux qui ne prati- 
quaient pas, ont k cène occasion retrouvé 
pour ainsi dire la croix et auuiifesté hantfr- 
ment leur réprobation. 

Et peut-être le cruciâx sara-t-tl désormais 
plus honoré en France qu'auparavant. 

Las prétoires ne l'auront plus, mais beau- 
coup de municipalités lui donaaai la place 
d'honneur. 

On a hi dans nos colonnes t>pp>ri des 
Ligues chrétiennes de femmes qui invitent 
i porter ostensiblement l'insage du Christ 
ta croix et i le placer avec honneur dans 
les maisons. 

Et à U suite des cérémonies ezpiatoirw, 
beaucoup de chrétiens ont pris la résolution 
de faire quelque chose pour réparer indi- 
viduellement par des hommages au cru- 
cifix l'attenut commis. 

Dans ce journal, qui est par son crucifix 
uac protestation quotidienne en l'honneur 
dn Cbristf nous sommes heureux de saluer 

X/Oeolloa de U. Oombae 
Le présideùt du Coa&eil, miure de Pont, 

eolUeiUil de ses administroe le renouvAiie- 
BieoL de son mMadat de conseiller municipal. 
I>(»iic. U avail dressé uoe listo da ses amie, 
el, k iÊVT ^AM, BffrfsUil la verdict du suf- 
frage uatversel. Depuis quelque temps, dans 
sa commune, il prodiguait ses amabilités, 
et ta prastiga de sa situatioa aidant, il espé- 
rait bien décrocher brillamment la timbale. 

Hier, les électeurs s'ao furent aux urnes. 
M. Combes atieadait le résultat dans une 

complète tranquillité. 
Mais, nouvelta déception; 17 candidats 

étsieot é\xi%; et lui, Oombcs. présidrnt du 
CoDseil, sénateur, asairs, arrivait le 17*. 

Ou lui a m«ntré qu'on avait seseï de son 
despoUame. 

Il «st curieux. 
A PAP» 

Dans ta ni* arroudissament. à la section 
de la. zun Bourg-l'Ahbé, un aiaur Antoine- 
Martin MorAeoâ, Afr^ dé 37 ans. journalier, 
d'origine oor^e, babjL&nt JO, rue Ham^uteau, 
a iovècUvé ie président du bureau. Il s'est 
emparé de l'uroe, l'a jeléa sur la soi et pii- 
tta«a saas pai-veoir à la Wiser. 

Les électeurs l'ont conduit au commissa- 
riat eu piocèa-verbal lui a été dressé. 

DeJMtouies les sections, faffluence a été 
conaid^ble dés le matin. La journée ^BH- 
Doogait ensoleillée et superbe et les Pari- 
siens avaient hftte de gapn^r Id banlieue 

Pour y respirer un peu d'air pur assis, à 
omlpre du feullla^ naissant, sur le gaxon 

noumau- ^ 
Lf  soir/bn lisait  dans les éditions spé- 

CialM les résultats pour la plupart eecomp- 
^^^HUM» «t aa ySMwsal■ pWTWMpiar .aii- 
mim9 suppétoai 

En somme, si les af&cbes multicolores 
ont changé ua peu ces jours-ci l'as^tect des 
raurs parisiens, la jouioée du scrutin u'a 
pas AU seosiblemeot différente des atilrsfiA 
Paris* 

BN PROVINOB 

Void les ooelgues Incideuts qtil <»^ ■n*'^ 
fué la jourdée (fhler en province: 

Par rang de gravité il ftiut donner la pre- 
■tèMplaee à ceux de Ftortmac (Hérault.) 

La campagne électorale avait été très viva 
et las esprits étaient fort surexcités è Flo- 
rensnc. 

Aussi, en prévision de troubles possibles, 
60 cavaliers du 17* cbasseurs élaieut venus 
deBéziers sousle commandement d'un capi- 
taine et gardaieot les purles de la mairie. 

Dès la première heure du matin de nom- 
breux électeurs arrivent et discutent avec 
animation en attendant rouvertura du 
scrutin. 

La préfet de l'HérauH, aooompagné da 
délégués des partis en présence, visite la 
salle du scrutin, ne cooataie rien d'anor- 
0wl et quitte Floreneac. 

C'est alors que les bagarres commencent. 
A 7 beurqs, 15 délégués de chaque parti 

lopt Introduits dans la mairie pour former 
\t bureau, mais ils se trouvent ec presence 
é^iD bureau tout formé par une cioquan- 
•sine d'électeurs qui avaient couché à la 
mairie dans une pièce isolée. Une bagarre 
s'eglaiors produite. Des coups sont échangea. 

Un nommé Fal fraopa (fun violent coup 
de pied un nommé àedin, et d'un coup de 
coup de couteau un nommé Vidal ; il est 
saisi et jeté par la fenêtre du premier étage. 
Il UMBbe dans las bras de ses camarades. 

L'anie est jetée par la fenêtre et une partie 
du aaiériei de la mairie est brisée. 

LMnfnnterie et la cavalerie,accuail>iefi par 
des cris divers, ont alors chaigé sous une 
grêle de pierres et de bouteilles pour dégager 
la mairie. 

Après (deux heures de pourparlers, les 
éyeiaurs qui avaient envalu la mairie 
l'évasuent. Les portes sont fermées elle vote 
estaaspendu. 

A 8 lieu res, ©o reeoramence è voter; mais 
sur la place puWique une grande eOerves- 
ceDc« ne cesse de régner. A un moment 
donne, des électeurs, sortis du café en face 
de la mairie, rumpent le cordon des chas- 
seurs et envahih&ent iak salles de la mairie. 
Des coups de feu sont tirés, mais personne 
n'est atteint. Le président du bureau et tes 
autres assesseurs ont Juste le temps de se 
sauver par la fenêtre. 

Le maire fait aussilAt évacuer la mairie, 
al le vote est de nouveauinterrompujusqu'à 
0 heures- Dans la rue, on se presse, on se 
bouscule, on s^invective- Des renforts sont 
demandés à Agde, d'où 80 soldats du 17« de 
ligne sont envoyés; mais, vers midi, le 
calme se rétablit peu ù peu. 

On vaut télégraphier au iwéfat, mais on 
s'aperçoit que les flis ont été coupés. Une 
équipe mandée de Montpellier travaiile & 
rétablir les communications. En somme, les 
élections n'ont pu avoir lieu. 

A UarteiUe, les partisans du socia- 
liste Flaissières, ancien maire, ont eu, dès 
le début du scrutin, une attitude menaçante, 
essavant de terrifier les électeurs. 

Vers les 2 heures de l'aprés-midi. au bu- 
reau de vole de la GrandRue, M. Etienne 
Ferret. Agé de B6 ans, venant de voter, fut 
violemment pris à purtie par des individus 
qui le soupçonnaient d'avoir voté pour 
M. Ch«not. 

L'un desagreaseursdumalheureuxFerret 
lui porta deux violeDis coups de couteau. 

LMmeuriner a pris la fulle- 
I/éiat de M. Kerret, qui a été transporté à 

l'bOpiUl. (^ irH gmva. 
Dans la crainte d'événements, toutes les 

troupes lie la garnison sont consignées au- 
jourd'hui. 

Un autre violent incident s'est produit au 
bureau à*' vote de la rue Beisunce, entre le 
président de ce bureau et un scrutateur qui 
n'étaient pas d'accord sur le mode de dé- 
pouillement des bulletins. 

Au cours de l'altercation, un paquel de 
bulletins de vote a été jeté par la fenêtre. 

Des gendarmas ont été requis pour gar- 
der le bureau. 

A Canne*, le dépouillement du scrutin a 
été marqué par un asses grave incident. 

A la section de L'Hôtel de Ville, au mo- 
mento^ï le bureau s'apprêtait à compter les 
bulletins, une discussion s'engagea entre 
plusieurs personnes présentes, et, bientôt, 
un véritable tumulte se produisit. 

La police fit évacuer la salle et,& la sortie, 
un serrurier, M. Fabre, fut assez griève- 
ment blessé pour que son transport dans 
une pharmacie fût jugé nécessaire. 

La gendarmerie fut requise et le dépouil- 
lement put être continué. 

A Carmatu: (Tarn), la formation du 
bureau élecioral adonné lieu à de violentée 
Erotesiations de la part de socialistes révo- 

onnaires arrivés après.sa constitution 

AniieIi]W^nat'lo& tè^Sé^^ „  . 
gnac. maire et président, ont snecddé des 
bousculades contenues avec peJna par ia 
commissaire de police et par les ageut* 

Le calme s'est rétabli A 8 heures. 
A iiontagnac (Hérault), de graves dé- 

sordres ont éclaté à la nouvelle que les 
adjoints étaient suspendus et que ce serait 
le secrétaire de ta sous-préfecture de Bteiars 
qui présiderait aux élections; les électeurs 
ont envahi la mairie, la gendarmerie Ta faft 
évacuer et el le a été oceupée par 100 hnmmap 
du 13* chasseurs. 

A Saussines et A Villeveyrac (Héraul 
on signale des bagarres sanglantes, et F 
force armée a dû istervmir. 

A Servian (Hérault), l'urne a été e&levéa 
et brisée par les ministériels qui, en pré- 
sence du succès certain de la liste conserva- 
trice, sont devenus de véritables bêtes fé- 
roces. L'urne a été sauvée par un gendarme 

3U1, s'étant jeté sur elle pour T'arracha 
es mains de ces forcené, a été grièvemeot 

blessé. 
A B€fm4b09U, k la stiitc de la prodft- 

mation du scrutin, les socialistes battu»^ 
manifestèrent bruyamment De violente 
bagarres ont eu lieu. , 

15 gendarmes A cheval ont dd charger 
quatre fois les manifestants. Pluatcors per- 
sonnes ont été piétinées et blessées. 

Quelques électeurs ont été sérieusemaitf 
blessés. Un des sociaUstes a été arrêté et 
dirigé sur LorienL Six procès-verbaux ont 

Le maire a pu regagner aoo dookilcnK» 
tégé par la foroe armée. 

Sn Corse, — Au pays corse, les incideots 
électoraux ont toujours une gravité excep 
tionnelle. On annonce qu'A Priîprtano, 
près de Sartéoe, des scènes violantes s* 
sont produites au moment du déponillemeat 
du scrutin. 

Deux personnes auraient éU morUlIuMsat 
frappées, dont un prêtre. 

TRISTES   MANIFESTATIOm 

A TrACBler, les maçons ont onramsé naa triste 
nnnifaèiaUoD. Ils ont obligé lea anfaaia 4ea 
écoles a aller en procession d^KMCr des fleasc 
A U statua de Reoaa. 

Les honaétea gens sont Htamhê, 

CONSEIL GÉNÉRAL DE LA 8DN£ 

Las ètortlntts ao GouaU géaéni de te Seine 
sont fixées an M aaei. 

La comtin éa ballottage aora ban le ( jaiB. 

LES ELECTIONS MUNICIPALES 
13XT    I."   TVTAT 

Il ect impossible, i l'hean actuelle, de 
formuler une appréciation aar reneemble 
des élections municipales. 

De nombreux résultats ne sont pas 
encore connus ou — ce qui est pire — 
ne le sont que par les dépêches ofUcieUes 
qui, sous l'étiquette < républicains > 
abritent les erreurs les plus grossières. 

En ce qui concerne Paris, les partis 
en présence conservent leurs positions, 
ce qui semble montrer des sentiments 
irréductibles depart etd'autre. Le scrutin 
a dauuéM résultats déflnitifiet26 ballot- 
tages. Les résultats définitifs donnent 
27 antiministériels : MM. Ernest Caron, 
Escudier, Gay, Félix Houssel, Roger 
Lambelin, Quealin-Bauchart, .\ipy, Mi- 
tbuuard, Chassaigne-Goyon, Froment- 
Heurice. A. Rendu, Le Menuet, Bertrou, 
Dausset, Barillier, Uuval-Arnould,Levée, 
Oudin« Maurice Quentin, Qirou, Qésar 
Caire, Gaston Méry, Oalli, DeviUe, Ca- 
mille Rousset, Joussalin, Bussat. 

27 ministériels : MM. Bellau, \ckille, 
Brenot, Desplas, Piperaud, HénalTe. 
Ransoo, Chautard, Rousselle, Cbériouz, 
Païenne, Landrin, P. Morel, Colly, Ro- 
zier, Louis Paris, L^arrigc, Navarre, 
Poiry, Brousse, Turot, Paillet, Alflred 
Moreau, Berltiaut, Chausse, Ranvier, 
Weber. 

Sur les 26 ballottages, l'opposition an- 
tiministérielle peut légitimement espérer 

le saeete dé ltU.'BnMf«) Mliéa Cira^ 
Dobuc, Goussot, Le ODrtMUiw, CMrat. 
Lagrésille, Lem vigmier,Jewpfc Méaard. 
Hondé,Mossot, PoirierdeNarç«T.Kvain, 
d'A.ulan, d'Andigné, Joseph Denais,Mas- 
sard, D' Pierre, Grébanval et Foonin- 

M. Mouly lui-même, qui a maae OBB 
si belle campagne i Plaisance, peutsvac 
un nouvel effort déloger M. Panaetier. 

D'une manière générales oo peut dira 
que l'opposition antiministerielM ne perd 
pas de voix. Elle en gagne daae le I'. 
Vis vii«, vin«, IX', x-, x\T et xvn«. 
Lesministérielsprogresseotdaaale Xllr, 
Xni«, XIV-, XV', ÎUX' et XX«. 

Sur les 54 élus d'hier, il n'y a pas ua 
seul conseiller nouveau. Les ekifflres et 
DOS renseignements particuliers permet- 
teat de pronostiquer aue le 
Conseil ressembler i l'i 

A  PARIS 

I' AJtBONDISSXHXirr 

laacrita : 2 041 ^ VoUots ( 1 elS 
a., uboo. aatia.      1 {R UD 

0«jiy, rad. soc. miniat. W 
Cailfaux, soc minist. iS 

I^B' 
saace : une pierre venait de le blesser grtève- 
ojent a u téta. 

A la Ctiapelle-aouaOkanx |Hant*Bhia), au 
moment du dépocUlaineat du serutin, eae 
bMarre s'aat produite. 

Trois oocpa da revolver ont été tirés. Sa 
Béate tcnpa, l'arae était jeiée par la reoétre 
et disparaiaaait. de telle aorte que las résultais 
o'oat pa être proeUméa. 

A Belfort naa foula oombreoaa a'act portée, 
la nuU dernière devant le local dea réaniaaa 
des aatiiDtajstériels. laa portas, laa raoètres et 
uoa paru* du maténel ont été brisaa. 

Ut ORftVB  DB8   ATATS-MAJOKS 

DB I«A   MARUf S 

\M président de Conseil a aa ce matin un 
nouvel entretieo avec M Fanua. président de 
rAsaoaaikOD doa capiUiaea au long cours, aa 
sujet de la (TPere de Marseille.      ^^ ,    .      ,. 

A ee sujet. M- Famin ooos a daeiara oaiia 
apras-nldi qae les offlciers da ia manoa aur- 
ebaade étaient plus que jamais ré«>lu** a lutter 
pour le triompbede leurs revendications.  

Ils ne remoateroot a bord de leurs narirea 
qu'aux trois conditions suivantes : 

!• RAintéeration daa trois ofHdera MM, Cas- 
tagnano. Laiande et Does, sur leur navire res- 

2« Droit absoïn du capitaine de composer 
seul son équiDafta- .      ■„ **.» 3- Les litifces disciplinaires entre l^i états- 
majors «t les equipages, soumis dans l f nngt- 
quRtre heures du fait accompli au c«pilalne 
qui les ■oUitionoera ou les transmettra a lau* 
tort té maritime. 

M. Faminaiooteijna le point atM est çortoot 
la raitile^ratiun des trnis ofBcier». Il •« deoiara 
ooBvaiDcu   que le» éiau-majors   ne eéderont 
Jamais sur ce point. 

A liars«\\ie. les pourparlers seront repris. 
mais rua n'a été lait ca aatin S cet égard du 

eété das ioscriu maritifues Oa sont mainte- 
aaat un état d'irriiaboo inquiétant et que 
i'élaetloa da M. Plaieswras aaat poiat faite 
pour etténuar da oOte dea armateurs. 

La Compacala Sieard. qoi (kit an sarvioa da 
oabotage. a repris le cours da sa aavî^alion. 

1 D'aatra part, la CompsBBia franco lanisienna a 
I nus sas ofOoiars eo damanra de réintégrer leur 

bord, et bier soir la riU€de-H*m«urt Mt 
partia pour Tuaiet avae un graort nombre de 
passagers qui étalent en panne i jdarsaille. 

Les voyageurs à destination de l'Algane at- 
taodaat tooiotirs. car la Vinh-Lonç. qui doit 
tea rapatrier, D est pas encore arrivé de Tûu* 
]0n. ooauairanent t os qol avait été annniMiS 

léESOHKlSTS 

Bennes, 9 mal. — A la Goor d'sssliss dUle* 
et-Tllaine. trois jurés, dont la président du 
Jury, ont protesté eoaire l'enlévemeat des cru- 
«iflz, deux ont prêté serment sur le Gàtfist d'un 
ctiapeleL 

mtf AxtMÈxnM 

OooBUnthMple. 2 mai. — Les deratères woor 
velles de Sassoan disent que des Kurdes ayant 
attaque quelques Tillages proches de cette villa, 
des ravolutiooQSJras ariiirnieD.s conduits par le 
ehef Andranic acoonrurent su secours da leurs 
cump&tnotes. cbassareatettuéreot da nombreux 
Eurdes. 

CHUTK   ICORTSIXB 
Hennebont.Sroai. — Da ootre corraapoBftant: 
Qaurget. charpentier aux foraes d'Henn<uont, 

eai tombe  ce msun du haut d'un UMU II est 
mort peu «près. 

Il iwaae deux enlaau en bas flcs 

u GUERRE RUSSO-JAPOMAISE 
Note   Jnpo««i*« 

La lé(ation du Japon communiqua le rapport 
du général Japonais Kouroki coocemaat le 
récaatoomtMt du YAIOU: oo y lit: 

as avril. — Pour facilitar las travaux da oons> 
tnictioB des ponts, les deUchemania envoyée 
par la garde Impériale et par la a> division ont 
attaqué et diHperaé lannemi qui éUit dans les 
Ilots du Yalou at occupe ces positions. La garda 
Impériale a au 9 boiumas blesses legéramant 
•l it fliaaats frievamaot. U S* divisioa n'a paa 
«u de partes. 

L'ennenii s'est retiré dan« la dtreetioo da 
Kiou- Lientcheng, en em parlant ua grand 
l^ioufâ de iDons el de blesses. 

Ou matin du mém^i jour *J7. l'annami a tiré 
d'uoe fagop intermittente sur Wiia»qui n'a pas 
répondu. La 96. deux eaooonièrasTcaux torpll- 
l0urs et deux bUeaux * vapenr déUcfaéa de 
l'eMoadra da l'amiral Uosoya oat remonté le 
YAIUU. éohaage des projectiles avec l'enaaiui 
qui éiait a Airtrouehan et r«ût cesser son fau. 
lïotre détacbemeai n'a pai; encore eu de pertaa. 

SB avril — Deux compagnies d'Inraaterie da 
la prde iinpenaie ont lait une reconnaissance 
a BoDcfaan, at un petit déuohement a été 
envoyé a Siizonyonen. d'où l'ennemi s'est enTui 
an laissant & morts. 

L'annemi aUré h. longue portée dn voisinage 
de Kiou-Lieuicbeng snr wiju sans produira 
baauooup d'etTet sur nos ouvrages. 

39 avril. — La douzième dtvifiion a établi des 
poats A &ou-Eoo-Tobia et l'armea a paaaé sur 
ces ponts. 

De 10 b. 40 du matin à 1 h. SO de l'aprés-midi. 
le feu a été violent de tous les cOtés. mais 
calai da rannemia èiê bientôt réduit au silence. 

Noepartas sont : 
6 orûeiera légèrement blessés, at parmi les 

aous-offlciers et soldats   2 morts et 22  blesflês. 
A S heures du soir, le même jour, le pont a 

été achevé sur la braocbe principale du flenve. 
l'armoe l'a uarersé et a marebe sur Uou-Cban. 

Le même Jour, le détacbament de l'escadre 
da ramiral Hoaoya s'est avance au-dessous da 
Aotouog-Sian at a engagé un combat. S courte 
portée, avec 400 hommes d'iafantana et de 
cavaiarie ennemie. L'artdiaria ruase a dirigé 
également sur nous as tea nourri, mais an 
bout d'une baara l'ennemi s'est retire sans 
BOUS avoir causé aueaae pana. 

I** mai. — Au point du Jour noos avoac com* 
menée à canonnar l'ennemi et avons réduit au 
aUaaoa son arUllaria. apoatée sur une ooUine 
au nord-ouest de You-Gbou-Kon: a 7 h. 30 du 
matin, toutes les divisions se sont mises en 
marche pour l'attaque et. à 9 heures, se sont 
emparées de.<i tiautsur^ seieodaot de Kioo- 
Liantebeag au nord do Makou et da You-Cboa- 
Kou. ^_ 

Saint-Pétersbourg, s mai. — 470 matelots fa^ 
aant partie das survivante de la bataille de 
Cbamul(K> ont «té «nvoyéa S Ltbau. 

La ouirasi^e Orel s'est ensable hier dans la 
Neva oil s'achavd sa construction ; las remor- 
queurs ne pouvant pas la ranllouar, la t>risa- 
■lace 7erm%ak a éta appelé peur cala dS 
Crunaïadl. 

L'BMPRUirr ROSSB 
taiat-Pétersbourg. 2 mal.— Les délécnésdas 

banques fraDcaisas arrivés samedi ici ont été 
reçus hier par le ministre des Finances. 

L'aocord est définitivement conclu sur le taux 
et la montant de l'ampront dont les 800 mil- 
lions «eraient émis Immédiatement, et an une 
seule fois, oontratrament aux inlormationa an- 
téneuraa. 

txa AFPAIRKS D'AOTFTB 

Constantinople. 2 mai. — La Porta a adresaé 
aux Cabinets de Londres et de Pans une nota 
pour sa plaindre de n'avoir pas été consultée 
lors des négociations relatives à l'arrangament 

* aaglo-iraacais aa sujet de l'Egypte. 

nr TusQuix 
fialonteoe, 8 mai. — La Bawine onnmcpsn 

reça de Constantmopte Tordre de mettre a m 
disposition de Dagiorgis paeba SO 000 Hvraa 
turques retenues sur la taxa dea moutons poor 
payer lee dépenses da la gendarmerie. Ces» 
une groesa diffioalté levée. 

Les offlciers vont signer leur oenirat. 

Oo écrit daSalonique : 
Dana le vilavet de Monaatir. fl T ■ toq^ovs 

quelques bsnaes d'iasurgéa qui aneatsseot lac 
ot>ti9ntions iiuposees D ou ijueWues petits com- 
bats et des tenuuves pr>ur .loufeverde nouvaau 
les villages exarchiHtes 

Mais ce qui eat plus grave. C'est l'appartlton 
de quelques banaas fireoqaas attaqaaal Aar 
exarchistes, œs derniers anaqoant tes patriar> 
cbistes. Des cseSa sont eoamia de pwt. < 
d'antre: U est è eraindre qae l*antornè MM 
ditdcilément a arrêter oee lattes reUcieme».   . 

Les vilayeU de Saioatqaa et d'gâkub SCP 
tranqaitlsa rdaUveoent. 

Lorsque lea ofOeiera raaaea sesuni arrivée C 
Que   quelques   questions   de  détails 
réglées, osd oneiars vont pn 
de leurs seetaurs raspeatifs. 

Le Franc-llaçoii, voilà roniuoâi 1 
Oiscours prononcé à LMe 

parS.O. Mgr DEÎ^MAIRK. ésèqne de Wiitusna 
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